
Plantes toxiques 2008-2023 

Actualisation bibliographique commentée  

 

Page 1 sur 11   J. Bruneton, version 03 - 25/03/24 

Rappel. Euphorbiaceae, sont traités par ailleurs :  

A- Euphorbiaceae à diterpènes toxiques 

I. Euphorbes à diterpènes toxiques 

II.    Pignon d’Inde (Jatropha) et mancenillier 

B- Ricin 

C- Manioc, mercuriales, Acalypha, Cleistanthus, … 

 
 

 

 

Euphorbiaceae 

A. Euphorbiaceae à diterpènes toxiques 

 

 

(1) – Euphorbes à diterpènes toxiques 
 

Genre parmi les plus vastes des plantes à fleurs — il comprend pas loin de 2 000 espèces réparties 

en 4 sous-genres : Athymalus (= Rhizanthium), Esula, Euphorbia, et Chamaesyce [1] — le genre 

Euphorbia, quasi cosmopolite, est caractérisé par son inflorescence typique (un cyathe 
a) et sa 

capacité à élaborer un latex le plus souvent irritant, riche en composés isopréniques, notamment 

triterpènes et diterpènes [2]. Les euphorbes, qui présentent une exceptionnelle diversité de 

formes (de l’herbe annuelle à l’arbre en passant par la plante succulente), sont ou ont été utilisées 

par les médecines traditionnelles dans les indications les plus diverses [3, 4].  

De nombreux diterpènes macro- et polycycliques polyacylés des Euphorbiaceae — plus de 650 

jatrophanes (5/12) 
b, lathyranes (5/11/3), myrsinanes (5/7/6), ingénanes (5/7/7/3), daphnanes 

5/7/6), tiglianes (5/7/6/3) ou paralianes (5/6/5/5) ont été caractérisés dans le seul genre 

Euphorbia [5, 6] — présentent d’intéressantes propriétés pharmacologiques (antimicrobiennes, 

anti-inflammatoires, cytotoxiques, antivirales, réversion de la résistance multi-drogues, etc.) [7, 8, 

9 , 10 , 11 , 12 ]. Les « phorboïdes » (tiglianes, ingénanes et daphnanes) sont des agents pro-

inflammatoires et pro-tumoraux du fait de leur capacité à activer la protéine kinase (PKC). Ils 

sont responsables des effets toxiques et irritants cutanés de ces plantes 
c. 

On rappelle que le latex irritant des euphorbes est responsable de dermatites et d’inflammations 

oculaires. Au niveau cutané, le contact induit assez rapidement érythème, œdème, prurit ; une 

douleur apparaît et des vésicules peuvent se former. En général, la régression est spontanée en 

3-4 jours, mais des complications peuvent intervenir, notamment si le contact a été prolongé. 

L’effet est dépendant de nombreux facteurs : espèce d’euphorbe incriminée, localisation 

 
a  Inflorescence constituée par une fleur femelle centrale réduite à un pistil tricarpellé, et des fleurs mâles 

monostaminées entourées d’un involucre de 5 bractées […] dont les bords sont pourvus de glandes nectarifères 

[Marrouf, A. Dictionnaire de botanique – les phanérogames. 2000. Dunod, Paris]. 

b Les chiffres indiquent ici, de façon simplifiée, la taille des 2, 3 ou 4 cycles constitutifs ce ces squelettes. 

c D’autres Euphorbiaceae sont connues pour provoquer irritations et douleurs cutanées, démangeaisons, érythème, 

urticaires, œdèmes, etc. par l’intermédiaire — semble-t-il — de sécrétions acides contenues dans leurs poils urticants 

(comme les orties). C’est le cas d’une espèce texane, Cnidoscolus texanus (Müll.-Arg.) Small (Texas bullnettle, spurge nettle), 

cf. : Forrester MB. Texas bull nettle (Cnidoscolus texanus) exposures reported to Texas Poison Centers. Wilderness 

Environ Med. 2017;28(2):79-83. PubMed. 

 

http://phytomedia.univ-angers.fr/fr/phytomedia/plantes-toxiques/pignon-d-inde-et-mancenillier.html
http://phytomedia.univ-angers.fr/fr/phytomedia/plantes-toxiques/les-digitales-1-2-3-1-1-2.html
http://phytomedia.univ-angers.fr/fr/phytomedia/plantes-toxiques/ifs-1.html
https://ai2-s2-public.s3.amazonaws.com/figures/2017-08-08/197cc7064825d8b08ee0fecb5a3deefa8423272c/15-Figure1-1.png
http://wildflowerfinder.org.uk/Menu2/Miscellaneous/ChemicalClasses/DiTerpenes_Tiglianes/LathyraneSeries.png
https://ai2-s2-public.s3.amazonaws.com/figures/2017-08-08/197cc7064825d8b08ee0fecb5a3deefa8423272c/15-Figure1-1.png
http://wildflowerfinder.org.uk/Menu2/Miscellaneous/ChemicalClasses/DiTerpenes_Tiglianes/IngenaneSeries.png
http://wildflowerfinder.org.uk/Menu2/Miscellaneous/ChemicalClasses/DiTerpenes_Tiglianes/DaphnaneSeries.png
http://wildflowerfinder.org.uk/Menu2/Miscellaneous/ChemicalClasses/DiTerpenes_Tiglianes/TiglianeSeries.png
http://wildflowerfinder.org.uk/Menu2/Miscellaneous/ChemicalClasses/DiTerpenes_Tiglianes/ParalianeSeries.png
http://www.conabio.gob.mx/malezasdemexico/euphorbiaceae/cnidoscolus-texanus/imagenes/cnidoscolus-texanus-inflor1.jpg
https://www.wildflower.org/plants/result.php?id_plant=CNTE
https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pubmed/28385365
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(sensibilité accentuée du visage), durée du contact, état de la peau, âge (les jeunes enfants seraient 

plus sensibles), etc.  

Au niveau des yeux les troubles peuvent se manifester par une conjonctivite, une kératite 

(inflammation de la cornée), une uvéite plus ou moins prononcée accompagnées de 

photophobie, de fortes douleurs et d’une baisse de l’acuité visuelle régressant spontanément plus 

ou moins rapidement Dans certains cas, on peut observer une ulcération cornéenne et une uvéite 

avec un hypopyon ; en l’absence de prise en charge rapide, une altération irréversible de la vision 

peut survenir. 

La prise en charge classique comporte — le plus rapidement possible — un lavage abondant et 

prolongé, suivi d’une antibiothérapie locale, de l’administration (topique) d’un anti-inflammatoire 

stéroïdien et, souvent, d’un mydriatique. 

On rappellera ici que, depuis le 1er juillet 2021, les professionnels de la filière de l’horticulture, de 

la fleuristerie et du paysage sont tenus de délivrer à tous leurs clients une information sur les 58 

végétaux identifiés par l’arrêté du 4 septembre 2020 comme à risque de toxicité pour la santé 

humaine [13]. Dans le cas présent, les euphorbes (à l’exception du poinsettia, E. pulcherrima Willd. 

ex Klotzsch) sont inscrites sur la liste n° 3 des espèces pouvant entraîner des lésions 

cutanéomuqueuses. Un site dédié a été mis en ligne à cette date pour l’information du public sur 

ces plantes. 

 

 

Principaux cas d’exposition à des euphorbes publiés depuis 2008 

 

L’agressivité des euphorbes est bien connue et il est probable que la grande majorité des accidents 

cutanés ou oculaires qu’elles provoquent sont identifiés et pris en charge par les professionnels 

de santé, sans pour autant faire l’objet d’une publication, voire même d’une prise en compte 

d’ordre statistique : les études quantitatives semblent rares. 

 

1. Revues de la littérature  

Présentant le cas d’atteinte cutanée d’une enfant de 12 ans par E. myrsinites L., Huerth et al. [2016] 

passent en revue l’effet irritant des euphorbes au niveau cutané, les mécanismes d’action des 

diterpènes, les types d’exposition, la présentation clinique, les réactions allergiques (à E. 

pulcherrima d), le diagnostic et les principes du traitement. Un tableau récapitulatif recense les 

principaux cas publiés depuis 1974 : espèce incriminée, manifestations cliniques, traitement (3 

cas postérieurs à 2010 ; 66 références) [14]. 

 

2. Données quantitatives 

En France, le Centre antipoison de Marseille a procédé au recensement des expositions aux 

euphorbes de la région méditerranéenne (E. cyparissias, E. helioscopia, E. amygdaloides et E. characias) 

 
d Cette euphorbe ne provoque pratiquement pas de problèmes cutanés (0,9 % d’irritation dermique pour 19 862 

appels ; un seul effet majeur (après ingestion) pour cette série [USA, 2000-2009]). Cf. Krenzelok EP, Mrvos R. Toxic 

Christmas and new year holiday plants...or are they? Asia Pac J Med Toxicol. 2015;4:64-67. Chez certaines personnes 

sensibles, une réaction de nature allergique est possible. 

 

https://www.msdmanuals.com/fr/professional/troubles-oculaires/uv%C3%A9ite-et-troubles-associ%C3%A9s/revue-g%C3%A9n%C3%A9rale-des-uv%C3%A9ites
https://www.academie-medecine.fr/le-dictionnaire/index.php?q=hypopyon
https://www.legifrance.gouv.fr/download/pdf?id=YpQTV0oS989MjCvHSeGcVclu2zLZQg93bhz0fbNUjoU=
https://plantes-risque.info/
https://inpn.mnhn.fr/photos/uploads/webtofs/inpn/lot_2014_10_22/105605.jpg
http://apjmt.mums.ac.ir/article_3539.html
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survenues de 2002 à 2009 inclus. Quatre-vingt-neuf cas ont été enregistrés (27 % d’enfants de 

moins de 6 ans). Les adultes ont été exposés au cours de leur travail (8 % de jardiniers), ou de 

leurs loisirs (jardinage, randonnée). Le contact était oculaire (40 %), buccal (36 %), cutané (10 %) 

ou multiple. Les victimes sont restées chez elles (39 %), ont consulté un généraliste (35 %) ou 

un spécialiste (dermatologue, ophtalmologiste, 10 %). Une admission aux urgences a concerné 

35 % d’entre elles. L’évolution a été favorable en quelques heures pour tous les cas observés [15]. 

En Nouvelle-Zélande, sur les 11 049 appels téléphoniques concernant les plantes et les 

champignons reçus en 8 ans (2003-2010) 149 concernaient une euphorbe (espèces non 

précisées). Dans 24 % des cas, il s’agissait d’un enfant et dans 76 % d’un adulte. Cent-quatre 

sujets rapportaient un contact oculaire, 14 un contact cutané et 31 avaient ingéré de la plante. 

Aucune précision 
e n’est donnée sur l’(éventuelle) gravité de la symptomatologie et l’(éventuelle) 

prise en charge [16]. 

Aux États-Unis d’Amérique. Curieusement 
f, les statistiques annuelles publiées par l’American 

Association of Poison Control Centers’ National Poison Data System ne comportent qu’une seule 

rubrique intitulée « Euphorbia tirucalli, [codée skin irritants] ». À titre d’exemple, ce “ pencil cactus ” 

a, de 2015 à 2017, respectivement suscité 389, 440 et 458 appels (aux 20e, 18e et 16e rang en 

termes de fréquence d’appel pour une plante) [17]. On verra ci-après une analyse détaillée de 678 

cas d’exposition à cette espèce enregistrés par les centres antipoison texans. En Californie, une 

petite série (34 cas) de contacts oculaires avec une espèce (non précisée) a été très brièvement 

analysée en 2017 (nature et fréquence des symptômes, traitements mis en œuvre) [18]. 

 

3. Euphorbes cactiformes et/ou succulentes 

3.1 Euphorbia tirucalli L., arbre crayon, pencil tree 

Cette espèce, résistante à la sécheresse et à croissance rapide, originaire d’Afrique australe où elle 

pousse en arbre, largement naturalisée en zones tropicale et sub-tropicale, est cultivable en 

métropole sous serre, voire en plein air en région méditerranéenne. Un tronc et de grosses 

branches pouvant se lignifier, de fins rameaux verts, cylindriques, succulents et finement rayés, 

de petites feuilles tombant rapidement et des cyathes minuscules la caractérisent. Utilisée par les 

médecines traditionnelles dans des indications rarement validées, son latex riche en triterpènes 

(euphol, tirucallol) est considéré par certains comme une potentielle source d’énergie [19]. 

L’agressivité du latex est liée à des esters de phorbol, de 4-désoxy-phorbol et d’ingénol. 

De 2000 à 2018, 678 cas d’exposition à cette euphorbe ont été comptabilisés par les Centres 

antipoison du Texas. Le contact oculaire (60,9 %), l’ingestion (31,9 %) ou le contact cutané 

(17,3 %) avaient presque toujours été involontaires (97,5 %) et avaient surtout concerné des 

adultes (72,1 % ; enfants de moins de 5 ans : 16,8 %) sur leur lieu de résidence. Toutes voies 

confondues, l’exposition n’a provoqué aucun effet ou un effet mineur dans 83 % des cas. Quand 

le contact avait été oculaire, les effets observés étaient sévères dans 23 % des cas. Irritation et 

douleur étaient quasi constantes : on a par ailleurs relevé 22 cas d’abrasion cornéenne, 9 de vision 

trouble, 5 de photophobie. Lors d’un contact cutané, 27 des 95 cas d’exposition présentaient un 

érythème et 15 un œdème, 11 un rash. Une ingestion s’est surtout traduite par une irritation de la 

bouche (65 cas) et de la gorge (20 cas). Outre un rinçage (pratiquement systématique), 41 patients 

 
e Au vu des commentaires qui suivent la présentation chiffrée, on ne peut pas exclure que Euphorbia pulcherrima Willd. 

ex Klotzsch soit prise en compte dans le total des appels. 

f De nombreuses autres espèces du genre sont présentes en Amérique du Nord… 

https://storage.googleapis.com/powop-assets/PPA/0701_0750/h0730d_fullsize.jpg
https://storage.googleapis.com/powop-assets/PPA/0701_0750/h0730t_fullsize.jpg
https://storage.googleapis.com/powop-assets/PPA/0701_0750/h0730b_fullsize.jpg
http://www.chemspider.com/ImageView.aspx?id=390610
https://file.medchemexpress.com/product_pic/hy-n0865.gif
https://www.rustica.fr/images/poinsettia-fm091022-067-l750-h512.jpg
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ont reçu un antibiotique (en cas d’atteinte oculaire), 27 de la nourriture, 21 des stéroïdes, 18 un 

antihistaminique [20]. 

En dehors de cette série, peu de cas ont fait l’objet d’une publication depuis la série de 12 

accidents oculaires décrite en 2008 à Bangalore (Inde) [21] et les 6 cas de dermatite simplement 

comptabilisés en 2009 à Taiwan [22]. Un cas de kératoconjonctivite a été décrit à Los Angeles 

la même année. La victime, un jardinier, avait rincé ses yeux après la projection de débris 

végétaux, mais après quelques heures la douleur oculaire persistait, la conjonctive était 

hyperhémiée et l’épithélium cornéen ponctuellement opacifié. Irrigation, antibiothérapie locale 

(érythromycine) et prednisone ont été prescrites pour une semaine. Le patient ayant été perdu de 

vue, l’évolution de son acuité visuelle (diminuée) n’est pas connue [23]. En 2018, un cas de 

kératite superficielle (également chez un jardinier californien) a fait l’objet d’une courte note [24]. 

 

3.2 Euphorbia lactea Haw., euphorbe lactée, os de dragon, euphorbe candélabre 

Les multiples tiges dressées trigones et légèrement marbrées de cette espèce succulente 

cactiforme portent de petites feuilles sessiles et caduques entourées d’une paire d’épines 

stipulaires. Comme sa variété cristée, elle est cultivée en Europe comme plante d’appartement. 

Originaire du Sri Lanka, présente du sous-continent indien au sud-est de l’Asie, elle renferme, 

entre autres, des triesters de l’ingol [25]. 

En 2007, une femme de Sydney (Australie) âgée de 79 ans a été examinée 34 heures après qu’elle 

se soit projeté du latex dans un œil : injection ciliaire, œdème cornéen avec plissement de la 

membrane de Descemet (membrane basale de l’endothélium cornéen) et hypopyon (i.e. une 

collection purulente) de 1 mm dans la chambre antérieure de l’œil ont été constatés. Dilatation 

de la pupille (atropine) et antibiothérapie locale (céfalotine, gentamicine) ont précédé 

l’application locale de stéroïde. Après 11 semaines, l’acuité visuelle était fortement améliorée [26].  

Trois ans plus tard, des praticiens de Birmingham (Royaume-Uni) qui avaient initialement 

diagnostiqué une abrasion de la cornée chez une femme de 86 ans atteinte à un œil par du latex 

de la plante ont, 48 après que lui eut été prescrit une pommade au chloramphénicol, constaté 

une uvéite avec hypopyon et forte diminution de l’acuité visuelle. La récupération a été totale en 

trois semaines (prednisolone, chloramphénicol et cyclopentolate) [27]. 

En 2020, en Malaisie, c’est un homme de 42 ans qui a présenté une kérato-uvéite après une 

projection oculaire liée à une activité de jardinage (récupération en 2 semaines après mise en 

place d’un traitement local classique : mydriatique, anti-inflammatoire, antibiotique) ; un 

érythème au pli du coude a également été constaté (réaction d’hypersensibilité) [28]. 

 

3.3 Euphorbia trigona Mill. 

D’origine africaine (Angola, Congo), cette grande euphorbe cactiforme, fortement ramifiée, est 

cultivée pour sa valeur ornementale dans les jardins méditerranéens ou, ailleurs, en intérieur. 

Proche de E. lactea par ses tiges trigones, elle s’en distingue par ses petites feuilles qui persistent 

assez longtemps sur des rameaux très resserrés. La plante renferme, entre autres, des esters de 

l’ingénol et de l’hydroxy-17-ingénol [29]. 

Comme les autres espèces ornementales, E. trigona peut provoquer des dermatites par projection 

lorsque les jardiniers la coupent : c’est ce qui est arrivé en 2014 en Bulgarie à une jardinière dont 

l’érythème et l’œdème péribuccaux et infra-orbitaux ont été soignés par l’application locale de 

méthylprednisolone et les démangeaisons soulagées par de la desloratadine [30]. Il en a été de 

https://www.futura-sciences.com/sante/definitions/medecine-keratoconjonctivite-13467/
https://static.aujardin.info/cache/th/img10/euphorbia-lactea-600x450.jpg
https://cdn.webshopapp.com/shops/30495/files/69734576/800x600x2/euphorbia-lactea-cristata-vert.jpg
https://s1.qwant.com/thumbr/0x380/a/c/e3732bcb955339d40fd3ad4fc329929c35e70c62cb6df8f76662185a1cd7dd/Euphorbia_lactea_7868_l.jpg?u=http%3A%2F%2Fwww.llifle.com%2Fphotos%2FEuphorbia_lactea_7868_l.jpg&q=0&b=1&p=0&a=0
https://pubchem.ncbi.nlm.nih.gov/compound/Ingol#section=2D-Structure
http://www.fnro.net/ophtalmologie/Anatomie/AnatOE_Cornee/AnatOE_Cornee.html
http://www.fnro.net/ophtalmologie/Anatomie/AnatOE_Cornee/AnatOE_Cornee.html
http://dictionnaire.acadpharm.org/w/Gentamicine
http://dictionnaire.acadpharm.org/w/Chloramph%C3%A9nicol
http://dictionnaire.academie-medecine.fr/index.php?q=hypopyon
http://dictionnaire.acadpharm.org/w/Cyclopentolate_(chlorhydrate_de)
https://webimg.secondhandapp.com/w-i-mgl/578e02118f95de9516d5fabf
https://previews.123rf.com/images/westhimal/westhimal1401/westhimal140100219/25126177-arbre-de-lait-africaine-euphorbia-trigona-arbuste-ou-petit-arbre-avec-trois-souches-et-les-%C3%A9pines-aile.jpg
http://dictionnaire.acadpharm.org/w/Desloratadine
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même en 2019 chez un jeune homme qui, en Turquie, s’était appliqué du latex sur le menton 

pour traiter de l’acné [31]. 

Des cas de kérato-uvéite ont été publiés au Bengale Occidental en 2009 (consécutif à la taille 

d’une haie) [32] et la même année à Hong-Kong [33], puis en Turquie en 2014 — la victime 

s’était délibérément instillé du latex dans les yeux pour soulager des démangeaisons [34] —, en 

2017 en Nouvelle-Zélande [35 ] et, en 2021, de façon très détaillée au Japon [36 ]. Les 

symptomatologies observées et les traitements mis en œuvre ont été du même type que ci-dessus. 

 

3.4 Autres espèces cactiformes ou succulentes 

Des cas isolés d’atteinte oculaire ont été décrits avec : 

• E. caducifolia Haines, une espèce arbustive formant des fourrés dans l’ouest de l’Inde 

(Rajasthan) et au Pakistan. La victime s’était frotté l’œil pendant qu’il préparait un remède 

traditionnel de la médecine ayurvédique composé, entre autres, de latex préalablement 

« purifié/détoxifié » par du jus de feuilles de tamarinier [37] ; 

• E. grandicornis Goebel ex N.E. Br., une espèce aux épines acérées originaire du sud-est 

de l’Afrique et recherchée pour ses qualités ornementales. Riche en esters de phorbol 

[38], elle a été impliquée en 2016 au Mexique dans un cas de kérato-uvéite [39] ; 

• E. ingens E.Mey., une espèce succulente, à port érigé et ramifié, à tiges quadrangulaires 

et renflées garnies, assez souvent, de petits aiguillons. Renfermant des esters d’ingénol, 

son latex a été à l’origine d’un cas de conjonctivite et kérato-uvéite publié en 2023 en 

Espagne [40] ;  

• E. milii Des Moul., un petit arbuste très épineux originaire de Madagascar utilisé comme 

plante d’ornement pour ses cyathes entourés de bractées généralement rouges. Depuis 

le cas de kérato-uvéite 
g décrit en 2009, en Inde, et qui serait le second du genre (publié) 

[Basak et al., 2009], le cas d’un homme de 64 ans atteint à l’œil alors qu’il taillait la plante 

(vision trouble, photophobie) a été publié en 2021 au Brésil [41]. L’espèce renferme des 

esters peptidiques d’un dérivé du phorbol et des diterpènes tricycliques spécifiques [42] ; 

• E. neriifolia L., une espèce arbustive à tiges épaisses pentagonales et feuilles succulentes 

persistantes, spontanée de l’Iran au Sud de la Chine, à qui l’on prête diverses vertus et 

qui, de ce fait, entre dans la composition de nombreux remèdes ayurvédiques [43]. Riche 

en diterpènes (ingols macrocycliques, ingénanes, ent-atisanes, kauranes, etc. [44]) elle a 

été en 2009 à l’origine d’une kérato-uvéite observée en Inde (le premier et, semble-t-il, 

le seul cas de ce type à être publié) [Basak et al., 2009] ; 

• E. resinifera 
h  O. Berg., une espèce robuste dont les tiges, courtes et serrées, se 

multiplient en touffes compactes et portent, à leur extrémité, des cymes de cyathes jaunes 

et qui renferme de nombreuses substances pharmacologiquement actives [ 45 ]. Le 

 
g L’espèce a également été impliquée, à Taiwan, dans un cas de brûlure cutanée observée chez un homme de 88 ans 

qui avait taillé la plante ; Cf. : Hung YT, Chang YC, Cheng CY. Irritant contact dermatitis due to Euphorbia milii: No 

rose without a thorn. Dermatitis. 2021;32(6):e103-e104. PubMed. 

h Les pharmacognostes et les amateurs d’histoire peuvent (re)voir le travail déjà ancien d’Appendino et Szallasi sur 

l’euphorbium, médicament de l’Antiquité dont certaines propriétés ont été confirmées par la pharmacologie 

contemporaine [Appendino G, Szallasi A. Euphorbium : modern research on its active principle, resiniferatoxin, revives an 

ancient medicine. Life Sci. 1997;60(10):681-96. PubMed]. On peut aussi voir la monographie Tithymale dans le 

Dictionnaire des sciences médicales édité en 1821 chez Panckoucke (vol. 55, pp. 241 sqq. [en ligne BIU Santé, cote 47661]). 

Tithymal(us) fut le nom générique utilisé depuis Théophraste jusqu’à Linné qui, lui, retint Euphorbia…  

https://www.cactuspro.com/photos_jpg/38/3853.jpg
https://media.routard.com/image/00/9/photo.1405009.w630.jpg
https://media.ooreka.fr/public/image/plant/1717/furtherImage/3v1n5ba7bpkwc04ok00804kgc-source-12858539.jpg
https://cdn.webshopapp.com/shops/107930/files/311474763/euphorbia-grandicornis.jpg
https://s1.qwant.com/thumbr/0x380/8/c/277d531d867b7f0397eeec677f42a81dadee8ba65f0452ca4df09444b176cd/50.139.3-scaled.jpg?u=https%3A%2F%2Fwww.plantencentrumexotica.be%2Fwp-content%2Fuploads%2F50.139.3-scaled.jpg&q=0&b=1&p=0&a=0
http://d2seqvvyy3b8p2.cloudfront.net/7b6c867ab1cf456bf813d95e8027500e.jpg
http://d2seqvvyy3b8p2.cloudfront.net/d4cf9165daf3956436bf09d500fe1194.jpg
http://d2seqvvyy3b8p2.cloudfront.net/039426eadf8840bd56d680777832cb50.jpg
http://www.llifle.com/photos/Euphorbia_neriifolia_21143_l.jpg
http://d2seqvvyy3b8p2.cloudfront.net/8d452357e95b93a936940210d839ad53.jpg
https://static.aujardin.info/cache/th/img10/euphorbia-resinifera-600x450.webp
https://upload.wikimedia.org/wikipedia/commons/thumb/e/e4/Euphorbia_resinifera_1c.JPG/1600px-Euphorbia_resinifera_1c.JPG
https://pubmed.ncbi.nlm.nih.gov/33795562/
https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pubmed/9064473
https://www.biusante.parisdescartes.fr/histoire/medica/resultats/index.php?do=page&cote=47661x55&p=245
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principe irritant — la résinifératoxine activatrice des récepteurs vanilloïdes TRPV1 [46] 

— est accompagné d’autres esters de désoxyphorbol [ 47 ], d’ingénol et d’ingol 

(euphorblines A-N, i.e. des diterpènes macrocycliques 5/12/3 époxydés [48]) et, entre 

autres, de triterpènes. Un cas d’œdème de la cornée a été publié en 2019 en Floride [49]. 

 

4. Euphorbes indigènes 

L’une des plus communes des espèces indigènes, l’ésule ronde (Euphorbia peplus L.) — elle envahit 

cultures et jardins — ne semble pas avoir fait l’objet de publication rapportant des incidents 

cutanés ou oculaires que son latex aurait provoqués au cours des années récentes. Rappelons que 

sa composition a été très étudiée et qu’elle renferme le seul diterpène de ces séries qui a été 

commercialisé, le mébutate d’ingénol, indiqué dans le traitement cutané des kératoses actiniques 

(kératoses solaires). Après suspension de l’AMM européenne pour suspicion d’un risque de 

cancérisation cutanée dans la zone traitée [ANSM], le rapport bénéfice/risque a été jugé 

défavorable et la spécialité n’est plus autorisée [EMA, avril 2020]. Sur l’augmentation du risque 

de cancer épidermoïde associé à l’usage de ce diterpène, voir aussi — outre les données de l’EMA 

— des observations rapportées en 2018 [50] et l’étude, publiée en 2023, de P.M. Jedlowski [51]. 

 

• Euphorbia cyparissias L., euphorbe petit-cyprès  

Cette espèce herbacée très commune en Europe et dans une grande partie de l’hémisphère nord 

est vivace par une souche rampante stolonifère. Ses feuilles très étroites, espacées sur les rameaux 

florifères, sont rapprochées sur les rameaux stériles. Les bractées florales jaunes incitent certains 

à l’utiliser au jardin par exemple en rocailles. Elle renferme des hydroxy-ingénol et deux 

jatrophanes (cyparissines A et B) [52]. 

Les dermatites qu’elle provoque font rarement l’objet d’une publication. Un cas de kérato-uvéite 

survenu en Caroline du Nord a fait l’objet d’une description détaillée en 2012 [53] et en 2018, 

un cas de dermatite a été rapporté en Turquie (mais, curieusement, les auteurs parlent 

systématiquement de phytophotodermatite [?]) [54]. 

 

• Euphorbia helioscopia L., petite éclaire, euphorbe réveil-matin 

Cette petite plante herbacée cosmopolite affectionne les cultures et les bords de chemins. 

Largement mise à contribution — seule ou en association — par la médecine traditionnelle 

chinoise [55], elle renferme de nombreux polyesters diterpéniques macrocycliques (jatrophanes 

[bicycliques 5/12]), mais aussi des lathyranes et des dérivés spécifiques (systèmes bicycliques 5/6, 

5/10, tricycliques 5,7,6, tétracycliques 5/6/4/6) [56, 57, 58, 59 et réf. citées]. Cinq cas de rougeurs 

et de lésions bulleuses sur le visage d’enfants de 4 et 5 ans ont été publiés en Turquie : les deux 

premiers — leurs lésions ont régressé sans traitement — en 2015 [60], les trois autres en 2016, 

avec une issue identique [61]. 

 

• Euphorbia lathyris L., épurge, herbe à la taupe 

Fréquente dans les décombres, les friches et près des maisons, cette euphorbe bisannuelle, 

originaire de l’ouest de la Chine, est naturalisée en Europe aussi bien qu’en Amérique du Nord. 

Des tiges dressées, creuses, portant des feuilles opposées-décussées d’un vert-bleuté à nervure 

unique blanchâtre rendent aisée son identification. En Chine, ses graines séchées sont utilisées 

en médecine traditionnelle (en cas d’aménorrhée, d’oligurie, de constipation, d’œdèmes, etc.) et 

https://www.sigmaaldrich.com/content/dam/sigma-aldrich/structure5/101/mfcd00135927.eps/_jcr_content/renditions/mfcd00135927-medium.png
https://www.medecinesciences.org/en/articles/medsci/full_html/2013/08/medsci2013296-7p597/medsci2013296-7p597.html
http://abiris.snv.jussieu.fr/flore/Images/Euphorbe_peplus/Euphorbe_peplus_ensemble.jpg
http://abiris.snv.jussieu.fr/flore/Images/Euphorbe_peplus/Euphorbe_peplus_tige.jpg
https://www.ema.europa.eu/documents/product-information/picato-epar-product-information_fr.pdf
https://www.msdmanuals.com/fr/professional/troubles-dermatologiques/r%C3%A9actions-%C3%A0-la-lumi%C3%A8re-solaire/k%C3%A9ratoses-actiniques
https://ansm.sante.fr/actualites/picato-mebutate-dingenol-suspension-de-lautorisation-de-mise-sur-le-marche-dans-lattente-des-conclusions-de-la-reevaluation-du-rapport-benefice-risque
https://www.ema.europa.eu/en/medicines/human/referrals/picato
https://inpn.mnhn.fr/photos/uploads/webtofs/inpn/ant/93913.jpg
https://inpn.mnhn.fr/photos/uploads/webtofs/inpn/0/256220.jpg
https://s1.qwant.com/thumbr/0x380/a/7/e24560c90d310599ab78c3de60d4bc43fa611c22e07aab6d9559d431fc3475/euphorbia-helioscopia-3edcu.jpg?u=https%3A%2F%2Fwww.wildflowersprovence.fr%2Fmedia%2Fplants%2Feuphorbia-helioscopia-3edcu.jpg%3Fv%3D1592327209&q=0&b=1&p=0&a=0
https://www.seeds-gallery.shop/6435-home_default/graines-de-epurge-euphorbia-lathyris.jpg
https://www.jardindupicvert.com/5989-large_default/euphorbe-epurge-herbe-a-taupe.jpg
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ont fait l’objet d’investigations pharmacologiques et phytochimiques nombreuses [62]. Elles 

renferment, entre autres et comme tous les organes de la plante, des dérivés de l’ingénol et des 

lathyranes cytotoxiques qui agissent comme modulateurs de la résistance multidrogues via 

l’inhibition de la P-gp [63, 64 et réf. citées].  

Trois cas (au moins) de contact oculaire ont été publiés depuis 2009. Le premier est celui d’une 

femme qui a souffert de douleurs oculaires et d’une baisse de l’acuité visuelle après avoir arraché 

la plante à mains nues, puis s’être frotté les yeux. Un rinçage abondant a ramené le pH de 9 à la 

neutralité avant l’application de cyclopentolate et d’un anti-inflammatoire local [65]. 

Le deuxième a fait l’objet d’une communication en 2014 par des praticiens de l’hôpital de Belfort-

Montbéliard qui ont traité des brûlures cutanées de la face et de brûlures oculaires très 

douloureuses accompagnées d’un blépharospasme par un lavage abondant des yeux à l’aide d’une 

solution amphotère : en 15 minutes, le blépharospasme a disparu et la douleur a diminué de 

40 % ; cette dernière a disparu en 55 minutes. L’atteinte de la conjonctive a été limitée [66]. Le 

troisième cas, publié en 2018, a été observé au Royaume-Uni [67]. 

 

• Euphorbia myrsinites L, euphorbe de Corse, euphorbe myrte 

Cette plante, originaire de la méditerranée centrale et orientale, introduite dans l’ouest des États-

Unis d’Amérique (myrtle spurge, donkey tail) est une espèce vivace plantée comme ornementale. Ses 

tiges sont couvertes de feuilles persistantes pointues, charnues et bleutées, disposées en spirales 

étroites. Les fleurs, verdâtres, sont entourées de bractées jaunes. Des lathyranes et des esters du 

myrsinol en ont été isolés. 

Les projections dans l’œil du latex de cette espèce produisent les mêmes effets que ceux décrits 

ci-dessus pour E. lactea : en Suisse, une femme de 86 ans a développé une sévère inflammation 

de la chambre antérieure de l’œil atteint avec plissement de la membrane de Descemet et baisse 

de l’acuité visuelle. Le traitement a été classique : ofloxacine et prednisolone par voie locale [68]. 

En 2022, un cas de kérato-uvéite chez un patient de 68 ans qui s’était frotté les yeux après avoir 

jardiné a fait l’objet, en France, d’une courte note [69].  

Quelques cas de dermatites ont été publiés. Outre le cas cité ci-dessus survenu dans l’Utah (USA), 

un érythème et des vésicules apparus sur les joues et le menton d’une enfant de 12 ans, 2 ou 3 

heures après une séance de jardinage [Huerth et al., 2016]), deux autres cas de dermatite 

consécutive à la taille de la plante ont, en 2019, fait l’objet d’une courte description à Vienne 

(Autriche) et donné lieu à une étude expérimentale [70]. 

 

• Euphorbia paralias L., euphorbe maritime 

Cette euphorbe, également dénommée euphorbe des sables, ou des dunes, est une espèce très 

commune des littoraux atlantiques et méditerranéens où elle pousse en touffes de tiges dressées, 

rougeâtres à la base et garnies de petites feuilles alternes, sessiles et charnues. Elle renferme de 

nombreux diterpènes : dérivés de l’ingénol, jatrophanes, paralianes, etc. 

Un cas d’intoxication par ingestion a été décrit en Tunisie en 2013. Ce cas est l’un des très 

exceptionnels cas d’ingestion volontaire d’une euphorbe dans un but « thérapeutique » décrit i. 

 
i Un autre cas est connu : dans leur analyse des données recueillies par le Centre antipoison de Bangkok publiée en 

2015, Sriapha et al. mentionnent le décès (gastroentérite hémorragique, choc, gangrène intestinale) d’un homme de 

61 ans qui avait confondu une plante destinée à traiter l’asthme et une euphorbe qui est sans doute E. antiquorum L. 

(les auteurs citent E. antiquorumis, mais cette supposée espèce n’existe dans aucune des sources spécialisées 

consultées) ; cf. : Sriapha C, Tongpoo A, Wongvisavakorn S, Rittilert P, Trakulsrichai S, Srisuma S, Wananukul W. 

https://pharmacomedicale.org/pharmacologie/les-sources-de-variabilite-de-la-reponse-au-medicament/45-variabilites-pharmacocinetiques/98-transport-pgp
https://www.msdmanuals.com/fr/professional/troubles-oculaires/troubles-palp%C3%A9braux-et-lacrymaux/bl%C3%A9pharospasme
https://s2.qwant.com/thumbr/0x380/c/b/fa3442f45f90af49ebb68b3bdd8338e616108bb9d7093c33178ced65652551/euphorbia-myrsinites-bethc-scree1-15-4-21_52a407c7a8.jpg?u=https%3A%2F%2Fbethchatto.2dimg.com%2F1%2Feuphorbia-myrsinites-bethc-scree1-15-4-21_52a407c7a8.jpg&q=0&b=1&p=0&a=0
https://www.preservons-la-nature.fr/flore/images/7311/DSC00949_1600.jpg
http://dictionnaire.acadpharm.org/w/Ofloxacine_(h%C3%A9mihydrate_d%27)
http://dictionnaire.acadpharm.org/w/Prednisolone
https://inpn.mnhn.fr/photos/uploads/webtofs/inpn/lot_2014_10_22/105617.jpg
https://inpn.mnhn.fr/photos/uploads/webtofs/inpn/lot_2014_10_22/105618.jpg
https://www.researchgate.net/profile/Sashin_Borthakur/publication/292697000/figure/fig1/AS:406128086274048@1473839889447/Euphorbia-antiquorum-L.png


Plantes toxiques 2008-2023 

Actualisation bibliographique commentée  
 

 
 
 
Page 8 sur 11   J. Bruneton, version 03 - 25/03/24 

La victime, un homme suivi depuis de nombreuses années pour un syndrome néphrotique, a été 

hospitalisé pour une insuffisance rénale aiguë précédée par trois jours de vomissements et de 

diarrhée. Cette insuffisance a été attribuée par les auteurs à la consommation par la victime, dix 

jours auparavant, d’E. paralias bouillie en vue de soigner un œdème selon une pratique 

traditionnelle locale. Une biopsie a mis en évidence une glomérulosclérose segmentaire, une 

nécrose tubulaire et une néphrite interstitielle (la préexistence d’anomalies glomérulaires n’est pas 

exclue). Le patient a été hémodialysé pendant 48 jours ; la créatininémie à 6 mois restait élevée 

(240 mol/L), ainsi que la protéinurie [71]. 

 

5. Autres euphorbes 
j  

En Argentine, une enfant de 4 ans a été présentée en consultation pour une éruption 

érythémateuse et prurigineuse généralisée, des lésions vésiculaires sur le visage et érosives aux 

aisselles, un œdème bipalpébral purulent et ce 48 heures après avoir ingéré des « feuilles vertes 

teintées de rouge de lechero africano » i.e. Euphorbia umbellata (Pax.) Bruyns (= Synadenium grantii 

Hook. f.). Un traitement local, une hydratation parentérale, des analgésiques et des 

antihistaminiques ont été prescrits. La rémission a été complète en 15 jours [72]. Le latex de cette 

même espèce a été à l’origine, en 2020, d’une kérato-uvéite observée à Bangalore (Inde) chez un 

jeune homme qui taillait une haie ; l’évolution a été favorable en deux semaines [73]. La plante 

est riche en esters du phorbol et de ses dérivés (désoxy-, didésoxy- , hydroxy-) [74 et réf citées]. 

En Allemagne, un homme a présenté des lésions érythémateuses érosives du gland et du pénis : 

il avait ramassé des feuilles d’E. leuconeura Boiss. avant d’uriner sans s’être au préalable lavé les 

mains [75]. 

Un cas de kérato-uvéite impliquant une euphorbe méditerranéenne, l’euphorbe de terracine 

(E. terracina L.) a été relevé en Australie où elle est naturalisée notamment sur la côte sud-ouest 

(Perth) [Shields et al., 2017]. Un cas de dermatite à Euphorbia epithymoides L. (= E. polychroma A. 

Kern.) a fait l’objet d’un court signalement en Californie [76]. Un cas d’urétrite chez un jardinier 

qui avait nettoyé manuellement une zone plantée d’euphorbes dans son jardin avant d’aller uriner 

a été publié au Royaume-Uni en 2020 (peut-être E. « pilulifera »  [hirta ?], mais une identification 

formelle n’est pas relatée) [77]. 

En Inde, cinq mois après une exposition oculaire au latex d’une euphorbe (espèce non précisée) 

qu’il avait négligée, un homme a consulté pour une vision obscurcie. Une hyperhémie 

conjonctivale et une opacité totale du cristallin ayant été constatées, un traitement (bévafizumab) 

a été instauré pour faire régresser la vascularisation en vue de favoriser la réussite d’une greffe de 

cornée ultérieure. Finalement, celle-ci apparaissant vouée à l’échec, une kératoprothèse de 

Boston de type 1 a été mise en place [78]. Un cas voisin d’opacification tardive et totale du 

cristallin par le latex d’une euphorbe (espèce non précisée) a été publié en 2015, également en 

Inde. Une kératoplastie transfixiante (i.e. une greffe de cornée) a été pratiquée avec succès [79]. 
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